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N° 7 et 8. Juillet — Octobre. 1909. 

S o m m a i r e . S é a n c e s du 5 et du 1 2 j u i l l e t , du 1 8 et du 2 5 octobre 1909. 
R é s u m é s : 1 3 . W . S O B I E S K I : L a P o l o g n e et les h u g u e n o t s a u l e n d e m a i n 
de la St. B a r t h é l é m y . 
14 . J . R U T K O W S K I : L e d o m a i n e „ B r z o z ó w " , propriété des é v ê q u e s de P r z e -
m y ś l , p e n d a n t le X V I I I - e s ièc le . 

S É A N C E S 

I. C L A S S E D E P H I L O L O G I E . 

SÉANCE DU 5 JUILLET 1909. 

PRÉSIDENCE DE M. C. M O R A W S K I . 

M. M. ZDZIECHOWSKI présente son travail: „Genèse du pessimisme". 
M . W. BRUCHNALSKI présente son travail: „Nouvelles sources de 

l'oeuvre de Jean Kochanowski. I. Le renvoi des délégués grecs 
Le Secrétaire présente le travail de M. M. SZYJKOWSKI: „Les ex-

clamations et apostrophes réthoriques dans les poésies juvéniles de Ju-
les Słowackiu. 

Le Secrétaire présente le travail de M. A. ŁUCKI: „La jeunesse 
de Casimir Brodziński". 

Le Secrétaire présente le compte rendu de la séance de la Com-
mission de l'histoire de l'art en Pologne du 25 juin 1909. 

SÉANCE DU 15 OCTOBRE 1909. 

PRÉSIDENCE, DE M. C. M O R A W S K I . 

Le Secrétaire présente le travail de M. K. NITSCH: _Essai de clas-
sification des dialectes polonaisu. 
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Le Secrétaire présente le travail de M. L. JANOWSKI: „Historio-
graphie de l'Université de Vilnau. 

I I . C L A S S E D ' H I S T O I R E E T D E P H I L O S O P H I E . 

SÉANCE DU 12 JUILLET 1909. 

PRÉSIDENCE DE M . F . Z O L L . 

Le Secrétaire présente l'article de M . W Ł . C Z E R K A W S K I : nEtudes 
sur les Mémoires du Général Prądzynski". 

Le Secrétaire présente le travail de M . L A D . H E N R I C H : Le problème 
de l'espace au point de vue 'philosophique et psychologique". 

Le Secrétaire présente le travail de M . J . R U T K O W S K I : vLe do-
maine »Brzozów«, propriété des évêques de Przemyśl, pendant le 
X VIII e siècle" 1). 

SÉANCE DU 18 OCTOBRE 1909. 

PRÉSIDENCE DE M . F . Z O L L . 

Le Secrétaire dépose sur le bureau les dernières publications 
de la Classe: 

»Korespondencya Lubeckiego z ministrami sekretarzami stanu 
Ignacym Sobolewskim i Stefanem Grabowskim« wydał STANISŁAW 

SMOLKA. (Correspondance du prince Lubecki avec les ministres secrétaires 
d'Etat Ignace Sobolewski et Etienne Grabowski... ed. S T . S M O L K A ) , 

8-0, vol. I. p. CVII et 408, vol. II. p. 500, vol. III. p. 407, vol. IV. 
p. 533, 6 planches. 

H E I N R I C H W.: »Johannes Scotus Eriugena i Spinoza«. (Johannes 
Scotus Eriugena et Spinoza), 8-o, p. 53. 

M. L. F I N K E L présente son travail: „Election de Sigismond 1". 
Le Secrétaire présente le travail de M . A. W R Z O S E K : „André 

Śniadecki. Sa vie et ses oeuvres". 

1) V o i r R é s u m é s p. 1 3 4 . 



R é s u m é s 

13. W A C Ł A W SOBIESKI . Polska a hugonoci po Nocy Św. Bartłomieja. (La 
Pologne et les huguenots au lendemain de la St. Barthélémy). 

Sous ce titre l'auteur s'occupe des relations qui s'établirent en-
tre les huguenots français et les calvinistes polonais au lendemain 
de la St. Barthélémy, c'est-à-dire à l'époque où, comme on le sait, 
eut lieu en Pologne l'élection au trône d'Henry de Valois. Il a pour 
sources les mémoires fournis aux Polonais par les huguenots et 
qu'il a découverts au British Museum, le journal du protestant Górka, 
où est raconté le voyage des envoyés polonais à Paris (Manuscrit 
de la Bibliothèque des comtes Zamoyski — Bibl. de Dzików), 
enfin la correspondance des calvinistes polonais avec leurs coreli-
gionaires suisses et français, qu'il a étudiée, soit à la Bibl. des prin-
ces Czartoryski, soit dans la publication toute récente de Wotschke: 
Der Briefwechsel der Schweizer mit den Polen (1908). 

I. Rapports entre la St. Barthélémy et la confédération de 
Varsovie. — La St. Barthélémy fit naître un vif mouvement d'opi-
nion publique dans toute l'Europe en général, et tout particulière-
ment en Pologne. De nombreuses publications et une quantité 
d'écrits de circonstance en témoignent. En Pologne ces écrits 
politiques se multiplièrent d'autant plus que les agents autrichiens 
mirent à profit la profonde impression causée par la St. Barthélémy 
pour battre en brèche la candidature d'Henry, et firent valoir que 
c'était lui précisément qui avait été l'instigateur principal, le héros 
du massacre de la nuit du 24 août. 

Les chances de succès d'Henry ne laissaient pas néanmoins 
d'être très considérables; aussi dans la diète de convocation les dis-
sidents appartenant aux confessions non catholiques, par appré-
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hension du gouvernement futur d'Henry et de son intolérance, dé-
cidèrent-ils de s'assurer la liberté de conscience par la confédération 
de Varsovie. A vrai dire, du vivant même du défunt roi. les ré-
formés polonais en avaient déjà conçu et mis en avant le projet, 
afin de sauvegarder leur liberté de conscience; mais cette tentative 
avait rencontré une vive opposition de la part des catholiques, et 
ce n'est que la St. Barthélémy qui imposa silence à ces derniers 
et brisa leur résistance. 

Piliński, Liubowic et surtout le marquis de Noailles ') avaient 
déjà fait entendre que cette confédération avait été formée sous le 
coup de la St. Barthélémy; mais ils n'avaient pas fourni de preu-
ves de leur assertion. Une de ces preuves nous est donnée par le 
témoignage de Christophe Warszewicki qui, à deux reprises, affirme 
(Rerum polonicarum) que l'on fut poussé à créer la confédération 
de Varsovie à cause des „gallicae crudelitatis exempla", et de crainte 
que ne devînt roi un prince qui „ut nuper in Gallis caede et cruore 
evangelicorum pasceretur". Parmi les cinq sénateurs qui, prétend 
Warszewicki, prônaient la confédération, un tout au moins le fai-
sait sous l'impression de la terreur que lui avait inspirée la St. 
Barthélémy: c'était Krotoski, palatin d'Inowroclaw. Son fils en 
effet faisait alors ses études à Paris, en compagnie du ministre cal-
viniste Łasicki, et avait à grande peine échappé à la mort pendant 
la nuit sanglante dont il fit parvenir à son père un récit qui 
remplit ce dernier d'horreur pour ces luttes fratricides. 

D'ailleurs Gratiani lui aussi (De Vita Commendoni) rapporte que 
les dissidents poussèrent à la confédération surtout pour ne pas pé-
rir „eadem fraude, qua nuper in Gallia Gaspar Colinius totque cum 
eo praestantes viri caesi essent". 

II. L'activité des huguenots contre la candidature d'Henry ne 
se déploya largement qu'après la St. Barthélémy; avant cette date 
l'amiral de Coligny lui-même la soutenait. Ce n'est qu'à partir du 
massacre que les huguenots commencent à agir. C'est de Genève 
et de Zurich que part le mot d'ordre, et cette violente opposition 
trouve à Cracovie deux protagonistes enflammés en Thénaudus, 
Français, traducteur de la Bible dite des Radziwiłł, un des pro-
fesseurs de l'école calviniste, et en Christophe Thretius, recteur de la 
même école. Celui-ci avait fait des séjours répétés à Zurich, Ge-

1) Henry de Valo is et la Pologne — 1867. 


